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Des poursuites sont engagées à Prague
contre les organisateurs des manifestations

antisoviétiques de jeudi
Un hebdomadaire est suspendu pour un mois

Vienne, 9 novembre . -

	

•rè vin quatre
heures de silence, les autorit

	

o

	

aques se
sont décidées à prendre post •

	

es incidents
qui ont marqué la célébre f es du 7 no-
vembre. Alors que la radio et la télévision, puis
la presse de vendredi matin, avaient ignoré toute
l'affaire, le ministère de l'intérieur a publié d s

l'après-midi un communiqué d'é n o n ç a n t d
« groupes de citoyens irresponsables » dont l'act
vite s'est traduite non seulement à Prague, ma
dans les villes de Bratislava, de Brno et de Cesk
Budejovice, par des « provocations antisoviétiqu
plus sérieuses ».

La destruction de drapeaux sov
tiques et les injures antisoviétiqu
sont mentionnées à titre d'exemp
mais non pas l'incident au co
duquel une jeep sovié . ue s'
trouvée immobilisée par a fo e.
Ces actions étaient illéga • -t-il
poursuivi, ce qui conduira a enga-
ger des poursuites contre . les orga-
nisateurs et émeutiers arrêtés >.
nombre de ceux-ci n'est pas pr
mais l'on indique que, sur les
soixante-sept personnes qui ont
interpellées à Prague (presque
de très jeunes gens), la ma ite
ont été libérées après vérification
d'identité . Même celles-là ne seront
pas tranquilles pour autant, car
. leurs noms seront communiqués
aux diverses entreprises, adminis-
trations et écoles > auxquelles elles
appartiennent. Le journal Prague-
Soir, le premier qui ait fait état de
ces incidents vendredi après-midi,
critique également les manifestants.
On note cependant que ni ce jour-
nal ni le ministère de l'intérieur
n'évoquent la manifestation pro-
soviétique du monument aux morts,
bien que l' . ordre public > ait été
troublé là aussi et que les dirigeants
du pays en aient été les victimes.

D'autre part, le bureau pour la
presse et l'information du gouver-
nement a décidé de suspendre pour
une période d'un mois l'hebdoma-
daire Reporter, organe de l'Union
des journalistes, parce qu'il a eu
au cours des deux derniers mois
• un contenu non conforme aux lois
tchécoslovaques ..

Les protestataires décidés
à poursuivre leur action
En l'absence de précisions sur la

nature de ces lois, on peut penser
qu'il s'agit des instructions sur 1
censure communiquées au début d
septembre par le même bureau au
rédactions des journaux. La mesur
sanctionnerait surtout, croit-on savoi
la publication de caricatures jugé

antisoviétiques > dont l'hebdom
daire s'était fait une spécialité ava
comme après le 21 août. L'une d
plus récentes, tirée du Krokodil
Moscou, que la rédaction dis
avoir trouvé sur une table dans s
locaux après le départ des troup
soviétiques, montrait un minis
d'Europe occidentale enfilant s
manteau au vestiaire du départent
d'Etat à Washington avec cette
gende : • On lui a rendu son m
:eau et son chapeau. Quant à
souveraineté, il a dû la laisser. ..
Bien que le Reporter ne soit pas,
de loin, le seul périodique n
conformiste, il est le premier à su
les sanctions prévues en septemb
L'on n'a même pas voulu s'en te
à . l'avertissement ., premier éch
lon du barème de la répression.

Il n'est pas sûr que toutes c
mesures suffiront à décourager le
protestataires, nettement plus déc
dés aujourd'hui à faire entendre leu
voix . Certains responsables étudiant
ont déjà annoncé leur intention d'or
ganiser le 17 novembre prochain un
nouvelle grève des cours accompa-
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ant
jour par
du

	

rti.

Il n'est pas sûr non plus que l'atti-
tude de fermeté affichée par les
autorités de Prague paraisse suffi-
sante aux Soviétiques . Le silence
observé jusqu'ici par la presse de
Moscou sur les manifestations anti-
soviétiques de jeudi correspond plus
vraisemblablement au délai né
saire avant qu'une réaction a
arrêtée : il ne signifie pas
le pardon . En attendant, la pres
Berlin-Est a déjà dûment fustigé ce
nouvelle sortie des • contre-révolu-
tionnaires >. Elle a été suivie par la
radio Vltava, la plus véhémente des
stations en langue tchèque créées
par l'occupant, la plus ancienne
aussi . Installée dans la région de
Dresde, en R.D.A ., elle a commencé
à fonctionner dans l'heure qui suivit
invasion et n'a pas cessé depuis

lors malgré tous les progrès de 1
. normalisation > !

Que vont faire
les Soviétiques ?

II est vrai que l'on ne voit tout
jours pas très bien ce que les diriit
geants soviétiques peuvent faire, su
le plan pratique, pour exploiter ce
démonstrations et régler une bonnee
fois à leur profit la situation poli-4
tique . Certes, la répétition des . dé'
sordres > leur fournit un prétexte
pour- renvoyer leurs chars dans lest
rues de Prague. Mais il faudrait
pour cela une rapidité dans la déci-
sion et l'exécution qui fait très visi-
blement _défg t>~.rS wicées du

ndement.

(Lire la suite page 7, 11C col .)
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La tension- Tçhécoslovaquie
f

Enfin et surtout les divisions au
sein du parti tchécoslovaque sont
encore loin d'être suffisantes pour
garantir le renversement de M. Dub-
cek par la voie légale . Plus exacte-
ment, un effacement, volontaire ou
non, de l'actuel premier secrétaire
ouvrirait 'la voie à une équipe de
compromis qui ne serait pas forcé.

-ment plus satisfaisante pour Mes.
cou, et certainement pas en tout cas
au . groupe Iodas ., qui n'a au-
cune chance de trouver une majo-
rité au comité central. M. Kouz-
netsov n'est donc pas encore par-

venu au terme de sa mission.
MICHEL TATU.

(Suite de la prernzdre page .)

D'autre part, le momer}j~a4èst
pas favorable ày

» nouvelle
actions r~,,411Y~é", trois semaines
aptes ta signature d'un traité par
lequel les troupes soviétiques ont
pris l'engagement de ne pas s'in-
gérer dans- .les affaires intérieures
du pays, et alors que des contin-
gents très importants ont été éva-
cués ou sont sur le point de l'être.

Le gouvernement tchécoslovaque
a précisément révélé vendredi que
le retrait des troupes autres que
celles qui seront stationnées dans
le pays aux termes de ce traité a
déjà été effectué dans la proportion
de 86 % . Si le chiffre de 75 000 hom-
mes généralement avancé pour l'ef-
fectif de ces . permanents • es
exact, il n'y aurait donc guère plu
de 100 000 à 130 000 soldats étran
gers actuellement en Tchécoslova
quie.

Un autre argument qui mili
contre un nouveau coup de forc
est celui des répercussions prévis'
bles dans le mouvement comm
niste européen, alors que les choses.
commencent seulement à se nor-
maliser • dans ce domaine. Il est
vrai que l'expérience du 21 août
invite à ne pas surestimer cet obsta-
cle. Tout de même la perspective•
de la réunion internationale de
Budapest, dans une semaine, puis
de la • grande conférence • que
beaucoup de partis déclarent dési-
rer maintenant donne une force
un peu plus grande dans l'immédiat
à cet argument .

moins de u.invt milin .rlnlio,w. ~». 1
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